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LE %^ESVEIL BE
maijire Guillaume.

Olàho î quieft làj mes gens ^ mon mon Je,

debout, fus pied, qu'on le leue^de la. lumiè-

re, de la chandelle, ou quelque lampe bacchique,

pour efclaiuer la lampe de mon entendement:

parlez à moy foudainement, & me refpondez

pettinemmenc ? quefaiâ: on ? que àiù, on ? quel

bi"ui(fi, & nouueaii cxy encens- je en ceiîe iuë>

En bonne da maiilre, nous n'en Içan-ons rien, nos

aureilies n'en /cauenc non plus qvie \q,s voftres.

Hé! d'où vient donc cefte nouueauté, venue en

vneniùdl comme vn champignon, encore ne du-

re-il pas tant que cccy : car depuis quelque mois

ie n'oy autre chofe cajoller , bruire , îk bourdon-

ner qu'vn M. G. qui va 5
quivient, qui efl mort,

& reuit. Bretquifaicl tout(Sv: merueille rmaisvn
feul point bataille , efcarmouTche, & boulcuerfe

ma Fantafie , içauoir cft y quel il eft , d'où il eft, ^z

oùiifai(fl: fa demeure particulière: ie croy qu'il

n'en a point, & qu'il fe loge à prefent pat tout, de

en toutes ceruclles, tant il Pcft acquis de crédit &c

bien-veillance en chacun: toutesFois ce qui me
confolle <3c contente, c*e(î: qu'il ne fert que de

rifee à tous, comme à moy de rciueiLmatin, ainiî

qu'il a fai6t ce iourd'huy par la clameur de ia

deffencGj fous la faueiir à\n difcours fai(5t &
ForgéâpIaKir , afin defanir& emb) 3. ler latepu^

patiQiî de M . G, p^r i'çrclozycion & nailïance de
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la fienne : mais ie m'oppofe au premier chef de

/es prétentions , & pour réplique iediray qu'il a

beau trotter ou pofter auant que l'attraper, &
bien qu'à fon arriuee il ait faid deftaller Ôc courir

au grand galop Trotementi , ôc du tout fouillé de

fleftry,Vous nielagailcdelatantbaifer. Cen*eft

pas à dire pourtant que fon renom (tantpft en fa-

uate) debufqueefifrontémentceluyde M. G. qui

fe repofe a labry de fon aage , Se de ks trauaux

pâlîez; fuiuantledireduProuerbe, après trauail

repos, êc d'ailleurs comme vne chenille chaflç

l'autre, Se comme vne vieille fouche rajeunit en

fonfurjon; ou comme vn Phœnix fer'animeen

ia cendre; ie r'auiueray la foible vigueur de M. G.
Se luy fcray voir clairement. Se entendre ayfé-

ment, fil ne contre-faid le fourd des yeux j Se

l'aueugle des aureilles, que le fayc de M. G. a

f>lus eu de bon racueil. Se de bonadiezen tous

ieux, que n'aura iamais fon parement Efopien,

faicfcenformedebilîacoude befalfe, tefmoings

les beaux petits coîibets Se Couplets à ladouzai-

ne que ces rimeurs à la groiîè, font de luy fans

reposa tout propos. Or puis que ienelecognois

non plus que les autres, & qu'il ne fert à ce

que i'entends que de concert Se pafl'e-temps

^ux petits mufieiens à fîmpie notte , ie veux

toucesfois parler à luy par efcric, ne pouuant

autrement ( puis qu'il e(l inuifible ou in-

cogneu,&luy faite paroiftre&cognoidreauec

équité Se vérité que mes paroles iont fuiuies

d'effeds , Se quip ma profe rimee vérifie mon
dire : Se comme vn fils de pefcheur

, que ie tiens

fêla de ligue , & qui plus efl j que ie fuis en ce cas
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touf-joursMaiftre Guillaume, qu'aucuti ne doit

iuftement porter le fayonque moyiSc que tant

queieviuray j coufîours iefèray mon bafton de

vieilleffe: qu'on fe garde donc de trop près m'ap-

procher , pour le contraire me reprocher , pource

que iepourrois battre celuy qui débattre me vou-

droit ce droi6l: : Hé! qui nous a amené ce galle-

frecier ? ce goffretier ? Se cçoquelardon de Guéri-

don, ôc ce lacquemard que Ton reprefcnte fî

habile Ôc braguard en ce beau difcours fantafian-

té& apofté pour faire fendre les mouches,& vol-

tiger les pierres de rire ? & pour refueiller grady-

mars ôc Iqs fubjedls , ôc autres qui font tous à hu-
ris (pour parler en bon Gafcon) des mutations

ôc reuolutions desplanets ou plancttes,&aftresde

cefte.année , qui ne doiuent eftre non plus efton-

nantes que les précédentes, (înon que les héréti-

ques font leur mention &funâ;ion des corps in^

ferisurs qui fe veulent trop efleuer en fciencc,

fans cognoifîance des vers fuiuans , qui difçnt

que.

Dleujèfilalaprejciepcey

T/ecegrîoiflreTadtiemr:

fj'homme eflplein dinfîpience^

^ipretendy varuenir»

Les vrayes prédictions, ou pluftoft reuolutions

n'appartiennent qu'aux vrays Prophètes, ôc amis

de DieUiCommerefcriture/ainéterenfeigne, ôc

non d'autre manière, n'en defplaife aux centuries

de Noftra-Damus, qui ne font apparues qu'a-

près la defplorable EccHpfede noftre admirable

Soleil Gaulois, qui rauiuoit i\ doucement&
pacifiquement les corps de noftre horifon» Et



c'etxgraHe! cas f comme difent les bons Jrolles)

€pe h plus grand parc de Tes rcieiitifiques ne
deamenc hs fedes qu*apres eftre pallées, &:

n'enFancent la conception de leur pronoftiques

q« au foyer, ^àlâtre, ou à l'ombre d'vne bou-
teille. Qui peut fçauoir le futur ou qui peut cro-

cheter la ferrure du fecrec cabinet de Dieu? (par-

donnez à ma Satyre il elle parle fipriuement) les

-Anges les plus fubciisquileioignent ne le peu-
vent feulement jquoy qu^ls foyenc ^u delîus des

ailresdont luy feuî eft le condudeur^ ôc qui fcul

lesfçaicaduancer& retarder 5 comme fa parole

ledemonilre dans les pages faQ:ces,& ce pendant
vn Dfoguemar,vnfoy allant ou prétendant IV-
lîique en ipeculacionAftronomique,veut s'effor-

cer par ces prono(liq\iations fan taftiques, ôc par

Fefpouuatatiodeces chimères imaginatiôs trou-

bler la fefte du bon pcre Bacchus, & des iours ca-

refmeprenêtalemêt feftinez d'an en an. Il ne fuffi

t

pâsfilefieur Mardy gras fut dernièrement alFez

trifte&mariiFonné de refpouuateufe alarme qu*o

donna lors à tous /es officiers& fubieds, quine
fut caufee que pour les referrer en leur deuoir

mefnageremenC:> & de ne tout boire en vn ioui:

poureuitervnevineufe difette. Qu^e nedifentils

^déclarent, audefcriuentpurement& Simple-

ment, ce qui fe touche Ôc voit au doigt , Se à l'œil

Êant/eulement, fans vouloir atteindre & grim-

per à Tinacceffibilitéde ces impénétrables lieux

par des penfécsaueugles ôc ftupides. Ils en fe-

roienc bien à crpire au petit peuple j quine fçaic

qu'vn peu lire,&aux fîmples créatures qui ne Iç^-

lient que Amplement la IcdburÇj ou vn peuplas
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que le noir, le roagc,&: le bIânc,ou h clairet gor-

giquemcnc , ceux qui ont mediocremeîîi: ico , &
fuffîlam mène retenu (fans mettre ksdodcs en li-

gne de compte) s'arreftenc communément aa

dire de CCS vers-

On CTQy phftoB-ce que Ton voit ,

.

(^Mremnpas ee que l'on conçoit :

D'ailleurs le trop defçamir tue»

Et d'Aide nous trans-formeengnit^

Qu'ils trauailient doncenieuracc nayntOîcnE

^ difcrecemenc, & que tels fcauans ou ceux ^^ui

le cuidcnc élire, ne Facent point vne mctsmotc-

phofe de leur maifon en vne cage de pierre ^ d'où

l'on ne fort founcnt de neufou dix ans ; ou diiaac

cefte chanron,à Dieu brigade pour j amais:ou qsic

forçant de leur cftudc , ils ne rentrent en vu îabî-

rinthé cruel fruftrez du fecours &: crédit du fikt

d'Ariadne. ^i ces beaux Aftroiogues vouloienr»

ils diroient bien autrement ou'ils n'efcriucntj»

tefmoingvn certain autheur moderne &e(lraa*

gcr qui àiÙ, dans certains eicrits qu'il a faid: fur la

perte du temps &c le regret des cftudes qu'il a £iic

cnceftc trompeufe fcience(qui ra uit les efbnîs

cnyurezde telle curiofîté, iufques au Ciel de îa

Lune,pour iacaurtifec de prés, ôctn retirer des

faneurs & courtoifies tout autres que celles da
berger Latinien) n*en auoir re cueilly , pour recc-

penTe qu'vn tnfte dcfpiai/ir , &c vn trauail f-ins

fruict, drlaraifon cft (comme ie croy )
pour ce

qu'il y procedoit p^luspar nature que par artifice:

& quand mefmc il y euft opéré autrement v^ ob-

fcurcment, ç.ï\covq, n'eufl-il peu paruenir â la par-

iuidleco^nûilTâncedes iuccez futurs, 6c lecrew
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incognusquidoiuentaduenir, d'autant que ces

petits Naigres qui habitent en la région centri-

que & autres lieux d*cntre nous^Sc les Antipodes,

en ignorent la notion & le pouuoir de le fçauoir,

voire encore plus que leshommes qui par le mi-
nifterc d^s Anges (vrays nonces du tout Puillant)

en peuuent auoir l'intelligence, comme il aduinc

au bon lofeph; E/poux delaVicrge, entant qu'ils

foient dignes de telles grâces. Car ces Ethiopiens

& Moreauxfouftcrrains ne peuuent cognoiftrc

ce qui doit arriuer ny en iuger alîèurément, fînon

par ce qu'ils voyent Se cognoifTent fe préparer et

commencer: mais anantraccompHlfement delà

chofe, Nepeut»il pasaducnirdu diuertiffement

ou changement, comme le Prophète Ionas{tef-

moingirrecufable) nous rairaiire en la rétention

de la fubuertiô deNiniues,&auflî plufîeursautrcs

cxêplaires qui pourroiêt feruir à ce propos , mais

vnc bonne Ôc valable fuffit , & n*eftoit qu'il n'cft

pas loifîblc& feant aux petits & cftroits de parler

hautement&largementjie m'eftendrois d'auanta-

gefur ceftc matière pour faire voir la claire nudi-

té d'vn fuj ed couuertiie tant d'obfcures piperics

pour eftonner les peureux &craincifs,qui par vnc
forte apprehenfion tombent pluftoll: en maladie

& delà au cercueil, que parla caufe malignede

leurinfluence?&dVne rigueur Aftreufe, Etd'a-

uantage fî mon infuffifance ne m'empefchoit

déparier ouuertement, ie dirois fans ambition

auecmonfîeurDefportes, icvoudrois eftre R07
pour faire vne ordonnance , que chacun deuft la

Ruiâ au logis fe tenir^ fans s'acnuferà contem-
pler



jjîer les aftres pour n'y rien apprendre que dté

fornectes, & n'en raconter que des comptes dé

vieilles pour fenair depâuoc^^ d'endormy à ceuîî

quincpeuuencfommeiller , ouy :roais(medirâ

quelque hupéd'entr'eux à la barbe allongée. Se

à la mouftache excefîîuc ) il faut que nous predi-

iions, «S^rnousiautpredire, puis qu'on nous de-

mande des predidions,ou bien nosAIcmanaehsi
demeureroncfansdebic, &"par confequent nos
labeurs fansproliti S^nos trauaux fans loyer. A
cela ie rediray ( comme fupoft de ce beau Guéri-

donsqui ne guérie de ne) que coûte peine requiert

falairc , & qu*il faut que chacun viue de fon cra^

wail s paurueu que le labeur foie bon , receuabli

& vtiîe , libre <36 franc de toute falcité ^ fraude ôc

derguifcment j &; qu'on y voyeclair à minuid^^

commeàmidyj Se nen pasfaire comme ce bel

adronomenteur^qui pour acquérir vne longue
renommée ne gaigna qu'vne courte vie t car

ayant Philofophé iur rHor,ofGope& confteila-

îiondelanaiiîancc d'vn certain. Roy, de raiioîc

aduerty autant eiiourdimenc qu'ignorammenè
de fa breue,^: prompte mort , le mcfrae Roy luy
demandant TEftat ôc durée de fa viejiuy dit edie
|?içn efloignce de fon çerme^alors pour luy mon-
ftrer appertemencfi témérité ôc Piienfonge , il k
fît [ tout foudain ) mettre au crochet de peur des

chatSjOul'enuoya faire ( comme on dit)lc Bafte-

leur en ce pays , d'où nul n'en rcuient botté;

Ainfi peut on voir comme il en prend à ceux qui
jçn pareille occafion fc yeullent farcir de gloiii'^

trop audacieufemcnt : maiss'ils, eftoicnt auçu-
ûen^icnt prudents 3c arfuifez a ils aurpi en c efeat4

\i



à la mal-héurcufe cheute d*îcâre , qui voulut vo-

ler trop outrecuidtmcnt, à fin qu'au modellc êc

patron de fon dommage, ils fc rendifTenc fages

oomme ces vers cy dèllous chantent.

Icare canfiifit ruynei

Fourfagrande témérité:

Q^Hpifaitl'ameqmsobfline i

EniropdecHrioJité,

le leur confeillérois piuftoft de fe maintenir en

Teftac naoycn ^ comme dit le fîcurde Pybrac , &
non chercher Têxtreme, Scfetcnir à recoy aux

plages tempérées, fans vouloir afpirer <5c mon-
ter cémcraireriient aux torrides & ardantes voul-

tes pour ne rifquer quelque danger fiini{ïre,oa

àrreft fans appehmais il faut des Aimanachs, (me
.répliqueront ils ) qui difent quelque chofe de

reîeué , d'cftrangc & extraordinaire : puisque

cela donne luftre à noftre crédit , & authorifc la

vante de nos prédictions. C'eft à ceflc faucc

qu'on mange ce poiiTon. le m'en doute Se le croy

auffi : mais le menu peuple en ail à faire (ce di-

ray-je ) & leur eft il profitable & auantageux de

fçauoir tant de menaces conftellatiues,qui n'eh-

geudrentâlâfin qu'vn regret de les auoir veues

&leuës, paT'i'effroy qu'ils éiiieircTitent, cncôt

que leplus fouuent rien de tout cela n'arriue

( Dieu meicy ) & ont mermè^ auffi peur de lire&
entendre tant de mots iauuages & barbares à

le'ur commun patois comme lont les cy àprc^-,

fçâuoir tù. T'd-gones, Exagones , &c Stetragoncs,

RadiationSjCentriqueSjConfentriqueSj&Exâîî-

triqaes, Quadrat,<5<: Diamétral, Zenit 5c Nadir,

Zones^ & Plages 5 Horoffope, Firiitcur ^ Hoii-
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foiîjHefmifphere, Conftellation, Plancttes , In-

fluêces. Se beaucoup d'autres qui tous en bloc les

font creiTaillir ôc pâlir d'apprehenfion fur le dou-

te qu'ils ont que ce foicc mots cirez d'vn grimoir *

re,ou de quelque autre liurc propre à ex conniuer

& coniurer:aufîî achètent ils plus d'almanachs en

fucille (impies ôc intelligibles, que non pas en \i -

ures pleins d'cfpouuentaux difcours. Les doctes

auffi,ne f^en foucient guercs, pource qu'ils fçauêc

cela fur le doigt corne vn apprentydemufîquefa

game : aquoy ferucnt donc tant de mots obrcurs,

ôc tant de parolles eftrâgers,(Sc fans vlagcs,en ter-

mes familiers ? il vaut mieux lire ce quifert, 6c

f'entéd,que ce qui eft fans profid^plaifir^nyintel-

ligence: penfcnt-ils, ou croyenc-ils mefurmon-
ter,cxceller Ôc fupcrlatiier en mots uouueaux , ôc

par leurs paroles barbarefques ou an tipodefques?

Ceuxcynevalientils pas bien les leurs, & pour

parler à plaine gueulle,& mardigratalement, ba-

chiquantalemenCjCarefmeprenantalementjgor-

gifiqualementjbiberonalementjdrolifîqucmenc,

gaillardotemenc, railiardeufement, gaudiceulfe-

ment, plaifanceufenacnB , &guillaumeufcment.
Hélbiennefontcepas la mots à mordre, & à ri-

re, & pleurer de ioyç& de contentenaencaulica

de trembler en les prononçant comme des pré-

cédants? hô! qucçycfthô! quccy fai6t,&defai<3;

ie m*en rapporte à M. Pierre Dupuis , qui ne fcft

iamais pieu aux efttides , ôc fciences fi hautes que
font les Aftronomiqucs, Spheriques,& Spécula-

tiues , finon en peinture feulement, comme ic le

vis derniçremcnt en la boutique d'vn peintre re-

fK^fenté vis à vis vn inftrumène de,çeà açc , qu'il



iîed'^aignoit regarder fixement tant î'enuironna-

ge, & entre bouclage de ces cercles (palfants, re-

palfancs «Se traucrfansrvndansi'aiicrcjouenni-

ron de ce que ie dis) l'eftonnoient , efbahiiToicnt

eirarouchoient & defgoufloicnt d'y entendre ôc

d'apprendre tan t de tour.s,de dcPçourSj ôc fentiers

eTgarez qu'il y faut obferuer, ny de fçauoirque

ç'etl de prime , féconde , tierce , quarte ôc quinte

(Cl ctn'tO: de la fiennc fans plus) ny mcfmement
de minutes , ou groires , renuoyant cela aux clers

de Notaires,quiiiberalemcnC3(&: par amourettes

(lAus prédre leur droidl) ay nn en t mieux grolToyer

quelque côpromiSjConuenat ou quclqueobliga-

don de T vn portant TautrCj^c quelque fois le bail

©u b^s feruice de leur bedondonnes chambrie-^

ces 2 aufïi n'cft-ii que de s'amufer a pratiquer la

çognoiirance dts corps terreftres pluftoft quç

des celeftes, pour le plailîr&palTc- temps qu'il

y a aux vos plus qu'aux autres. Sauf le mefi-

prend qu'il faut faire pour euiter \ts frais dé l'o-

perateur en la multiplication du petit mondes
'&d'eilrè en la confrairie du potau laid, foubs

la qualité de papa: mais il me femble qucmoKt
À(îrologue argue & contemple le train Se l'ef-

quarc de m or chemin ^ ôc qu'il nne veut faire

rentrer en mes briCees fur ks ^Imcnaffans ieu-

lemenç. Se qu'il faid bon aduertir les hom-
fïies de fç lenir fur leurs gardes contre la mç-
:jp.aire de toutes fortes de maladies, ^plufieurî^

autres, afinde/iesçuiïero Yoyia qui cfl bon, ft

faire {èpouuoit:maisparfois4c meilleur qiefna-

ge dç fanta çft foiîuent plus xpajad? que c©-.

Iiijf' atâi' vife-r^4idem'eût 5,
^^feià^^èle <:oors d.».

n-
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temps.A quoy fcrt donc cefte prcuoyance d'aç-^

quérir ce thcefor de fancé ,
puis que les plus ri«

ches y font autant ou plus fujcds que les pauures,

& les fors cjuc les foibles3& hs plus couuerts que

les plus nudsril ny a que le louial, gaillard ôc

ioycux quife portent le mieux,n'cuft-il que cintj

fols en bource, s'il s'aime plus en cefte humeur
Ôc sy plaift d auantage , que lauaricieux à mirer

fes blonds doublons, Tes lacobus, ôc fes cfcus, Ôc

qu'en difent cqs vers ^ ôc s'ils confirment lapra*

le, -

Lefimfîe&g^illardMercenairts

j^i vit defin pe titfalaire y

JEfrbien millefoisplus heureux^

Sn ceft eftat cjue nefl le riche >

.^ipla^a, plHsefitrifie& chiche,,^^

Tantdauoirilefldejtreux.

Halte ma plume arrcftez vous vn peu , ie croy
que i*entends mon Spheriqueux, qui me groigne
de trop fouucnt faire largue en ma route : & qu*a

tous coups ie tourne la truyeau foin, & faute du
cocq a rafne ? Il eft vray, & plus communément
que du li6t à la table 5 fi ce n'çft pour efcrirc ou
lire : Patience vn petit (s'il vous plaift,) /î ic

jjou'é aux propos interrompus la mode du temps
$y accorde, & m'y porte î car au temps fauc

s'acconirnoder, vous aucz raifon maiftre Guil-

laume (ie l'entends ie dire) mais il n'eft donc,
^'icn de plus précieux que lafanté , ny de plus

cher, que la bonne djfpofition : puis qu'in-

différemment chacun la çarelTe 6c courtife,

& partant il eft befoing & necelTaire dad-
^çrçir toutes peïfoiiiKS de pluftafl preuenir, ^
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jrcpoufTer le tnal que rattendre & reccuoir. le

vouscrcouce^&femble qu'ayez vn peu deraifon,

& que dides mieux qu vnc flufte, & fî h'eftes pas
Il troué : mais qui le fçaic ou p«uc faire Ôc adiou-
fter auffi(comnie di6t la mefme vérité ) vnc cou-
plée à fa ftaturejUe faut il pas que chacun porte fa

Çroixjpuis que chacun a chaque iour quelque af-

flidion,6i: qu'en gênerai tout en a en proportion,

écen quelque forte que ce foitjfuft-on plôgé iuf-

qu'à la gorge dans les plus douces voluptez. Les
grands mefmcs ont toufiours de grandes affai-

res, &parconrequentde grandifiquestitonne-

ments Ôc importunantifiques penfemens,fans les

aguets ôc tfpics qui encourent iournellement tac

h charge royalle cft aigre , quoy qu enuiée plus

à tort qu'a droiâ:: mais ceux quiveullentypar-
uenir fans fe foncier comment , ny par quel
4iîoyen , doiuent confîderer en tel cas que par la

porte qu'on y entre , par la mefme on en fort or-

dinairement hors delà, il vaut bien mieux eftre

bon & paifible fouprieur que Monarque& plein

de frayeur en defpit de leur cheuânce^bombance
&:magnificenee,voyons pareillement Ci ces vers

auront au/ïï bonne grâce que les autres pour leur

Lejçepîre OH bien le Diadème:

Eflvn honnenr haut (frfHpy^ême,^^tii. letientpaifihlement:

Mais l'cffroy de la crainte infigne^

^iù_ona-encefle charge diqnejt ^

En rauy le contentement'.

Encore? & ne puiflîez vous ccffer, Hcîquel ef-

pcc€d'homme cftes vous \ me voulez vous touP



jours faire languir de garderie mùlcC, petit en*

guilleminé 5
qui confime vne anguille ne faidcs

que fauciller & viteuoter, quand on la veut fpo*

lier & defrober^ie vous prie d4 fiiiure droiébemét

le droi^t fil de voftre ligne droide fans cane pan^

cagonificancizcr & biaifcr voftre cartiere,ie crôy

que vous y prenez plaifîr à me faire fèruir de ma-
tière pour vous& les autres paffetempi;ircr,ou dc
papier blanc pour y reprefenter lorigitudinairc-'

ment & ratitudinairement vos faiitafîes diani*

ficâtifeesicoupez court vos didslongs^&me dè-

pefcheZj car ie fuis preilë d*affâire,iê n'ay pas bc-
foing d'y tant attendre , ny tar<ler : puis que nou^
n'âuançons point befongne? congédiez moy vit

peUjpôur ralloir le troable de mon imaginatiuc?»

Ôc rcehaulTer à itoiû poil la chauire dé mô intel-

le6biuechauireédetrauer^?ha!ha/ho!hé/&qu*cft

ce-cy ? où ruis-J€?commencfuis-je ?ouquefai$-

je, ienc fçay quaiij tant mon aftrologiftc mç
berce &dorc de ces beaux mots, ic croy qu'il

veutpauotifer ou mulotifer(pàr fon petit flagtol

mercurâlifte)mes argufi.ftes oricules. Ma yo v6
, diGo,qae iene fuis pas oy

, que de moy , cq n'cft

pas ce que vous penftz , ôc qu oA ne prend pas de
tels oyfeaux que moy au pipiau. Cependant voug
eftes bien hafté à vous ouyr & bitn cfchaujFcà
vous voir, vous auez pourtant bcfoing d'eftrc vn
peu doucement pourmené de peur des auiucs;

ou voulez vous courir, fi toft , de grâce <5c pour
voftre profid

, patientez encore auec mo/
vn peu moins qu vn petit demy quart dan.
Non que ie defire que foyez demy cardait
(pour parler par equmoque ) VQijs n'attcin-



ûtct iamaîs au fécond degré de fes alcîcrèsffciérî-

ctSjauflî neyou? le confeille ie pas:car ilyen atang

qui ont tant barbQUiiiéj&noiîcy ee papier fur ce

iqjç6b que le rncftier n'en vaut plus rien, par ce

qti*on ne fi amufe que par manière de palfe-teps

pour les mots ( à dormir debout ) qu'on y trouue

éc rencontre^ & pour dire qu'ils en fcauent queU
que chofc tant feulement : mais de pronoftiquex

fur les futures aduantures& fur hs euenements

aduenir » retirons noftre efpingle de ce ieu là , ôc

ioiionsà vn autre moins dangereux^il vaut mieux
faire des chanfons de Guéridon , puis qu*on cn^

opHxeles pipcurs en telsjeux dansvn bahut fabri-

qué par tailleurs de pierres ,àuflï bien que leur

adherensJcfqucls après refcarmotage,^ la ruze

delcurs fineifcsdefcouuertes fcjettent le chat aut

ïambes les vns aux autres , ob bien ioiient au ra-

peau ou a boute hors , & d'ordinaire à Telbiihyi

mais le plus fouucnt trop tard. Ucftbifn mciit

leur de prédire pour foy Ôc preiienir fon malt

heur par charité raifonnable, que pronoftiqu^

pour les autr-es, & les aduertir de leur affaire,

§c dVn garde toy trompeur ôc faux , à ^n d'attra^

pcr la pièce, ou quelque renom de peu de du*

ree : Il ne faidl pas bon fe frotter rudement

contre rcfpaule des grands , ny les penfer

amadoiîer , ou pluftoft charlataner par telles

charitez qui retournent toufiojjrs â la confu-

iïon de tels operateurs. L'accoin tance dts grands

cft fouuentesfôis ( en telles occurrences) plus

onereufe qu'âduantagcufe , ôc comme difent les

doàes, les grands reifembien t aux buiffonsar-

dausdc tous coftez, on ne fçait par quel bouc
'--—

-
' "les



îes prêtre pour en pratiquer le crecHt Se fiiportjt^t

leur faueùr cft'dô'uteufe t en cas d'impottancej fSc

pàrticuIieremèntVfurce qui touche le point de

leurs vie » Ôc l'heure de leur txiorc
;
que Dieu feul

êôgnoift j& deTOUS fans exception. Palîons ou-

tre, de nenousarreftons pointa ce poincjievay

vous expédier proptemenfj pour donner a voftrc

impatience quelque foulagement ^ icn'aypius

que deux ou trois voycs de paroles à vous dire f\ ie

ne ments de la moicié , pcùrceque touthomeeft*

jîîeiiteur, le Ro^yal Harpeur le chante aïnïi: vous

autres Méflleurs^qui n*ignorcz de rièn,& quiiça-

uez cela par-côeur , vous n*auéz garde de corriger

ce verfetlà, no plus que Màgnificatà Mâtine: car

Vous ferieztort à vous merme,& a Vos fondions

fujedes à cefte reigle,& à vos operatiôs .fublime-

tnent Aftronomenteures: mais beaucoup de gêts

font plus rnëteurs par ruze &:malice que parigho-

rance,ou (implicite, &" c'eftpoùrquoyjaplus (ai-

ne Se grande partie de tous les hommfs , fçaueiiit

bien ce qu'ils font, ce qu'ils doiuéiit faire , & ce

qu ils ne doiuentpas(note de faranc arbitre) fi les

corps fjperieurs &'Pianetiquaire,ontpuilîahce Se

commandement for les inférieurs , il ne s'enfuie

pas qu'ils dominent <3cfacent leur demeure ordi-

naire (auec tout pouuoir) au domicile de refpric

-& das Teltuit de i'incellediuè'^pour maiftrifer no-
lire volonté y &: eftre caufe de nosfollies ou dii^

cretions,&:denos bien-faidsou maleficesJÎ v au-

.
roit de l'erreur ch telle compùtatio,&:en cecàsles

Herefiarquesferoienttpus Adroiogues : mais les

TfaysChreftièris w'aloiironrpas ceft article la , ils

' ' c -



6iit trop de bonnespreuues& raifons pour la cq^
tefter, éctrop de bons fuffifans tefmoiiigs (tant
nacurels q4e Theologifte) pourraneaiitir5& co-

bien que les premiers mouuemês ne fbient quafi

.point en%oftre puilîance, cela procède plulloft

d'viiemauaife habitude que à'vnc fpiritudle fub»

jedion,&qu ainiî ne foiitjn'ê voit-on pas quiayat^

menévnevie dcireglée, ôc defbauchee en tout,

enfoncfbuuentapres vne toute contrainte , il eft

bien vray que le {àng^ les ièns ellans efineus par^

quelque outrage receUjtafchentde fi oppofer le

plus qu'ils peuuent: mais telles adionsou relïèn^

timcns s*encent pluftoft la brute que ranimai rai-

fonnable: ou inomme vertueux, qui eft imbu
d'vn efprit j qui ^ait difcerner le bien d'entre le

mal, 6c Tequicé d'auec riniuftice: auiïi la gloire,&

magnanimité d'vn grand, confîfteplus à pardon-,

lier, fepouuantvenger ^ qu'anuirè ôcoffencerje

d'ëuft"il,& ayant pouuoir de le faire: mais bien

fouuent le torrenc de laiuftice
(
par ia rapidité &C]

viplance entraine auec foy le don de grâce , Ôc de
mifericorde, quand les officiers d'icelle fontfaifis

d'vneafîaire qui importe exprelTtmêtjÔc qui cou-

che Tintereft particulière de celuy qui gouuerne

le gênerai ,commede la perfoune des Roys, de

Souuerains tout de mefmc eneft-iî
(
pour parler

tn Aftronomie, & qu'a eux nous parlons en ce

qu'ils s'émancipent au delà Teftendue de leur in-

telligence , ôc veuc autrement non ) deleiïeâ: de

premier mobille , qui par Fefîbrt , Ôc mouuoirde
fou branllen'euft,&: emporte tous les autres auffi

h^ iuHice eit le Bras droi^t du Roy la conferuaiioa
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de fon"EftatJe Pâaois,5<: Bouclier de soSceptreJa

tutrice,&manutëtion de la Paix jîa crainte $c itn^

rcnrdesmauuaisjlaioye&ruport des bons^ ôc

bref,la cau(e du repos dVn chacûjhormis de ceux

quicomrrie certains Poiironsne s'aiment qu'eu

eau troublej& ne veulent viuxe que dans le bour-

bier de îaguerre,àpropos delaguerre3& desar-

mesjtraitons ea vu peu, ôc de ceux auflî qui n*af-

jfedent, hiiment,&. fuccent ,
que l'air des alfaux ^

alarmes, turies^^c oççi(ios,fans faire re<^it des vio-

iement/orcem ent,pill:iges,fou rages, 5c brigada-

ges,qùis'ëx^rcent en cesBalets Marciaux,& d'an-

ces Belonniquésiou d'ordifiâire^.^ aplus de détoi:^

dre,& decadece que de mefure bien ^rdée > fau-

te de bien ibuerfoiiperronnâge ,i5Ç^^'^î^^
fon rang

prndenient:Mais quoyîtqut eft fr^^

que meni:eur,& cfailleurs DJeVdonnelavida^^^^^

feion le merice.^c éimoyela euerre felo l'oflincç,

çpmme le àïdc autantVeriftablcpie^n t que dp qc e-

niéiit cèbraue CapjtauVe A &
ïes Pacrfotes/urêt dbaffe^pàv îéiprt de las^iierre

de France en Angleterre, loubs ^e règne du Ko^
Charles 'V.ÏL d'heure iife memoilé.. Viue donç}^

^aix;de pafl^îeu 1,3^ rie pui]Iioî;,housiamais,vc^^

res,armeS',qu*au'ratellier , ny itloii? ên.fèrr-ir que

poiir par^de,les riUniere que ppurle^d\ fi oïdl|ei%

Ne tirer coup dTHarquebi^récju'^^i Gil:)ier.^,àla

Venaiion.ou aux'Bulttsians pliis,c<: quicoq'a»le$

ame pour tronblpr les^ nopcev de la paix,ainf i que

celle diablefleSlcbrde fit celle de la ieune The-
,y.., .'A-. .r.v. . . r;--.

US .apprene. ôc retienne ces vers. ,

^*^
, :..* Vî-V- • -.-^V^

'-•'>• ^c'-f " »

:
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Si cmelle:, afpre ^
é' afrfiéUfe^

Qtiil neft pins pire t ourt^ént ':

hefeH'laflàmv , ^ routragé^]' '

Lefdng ; Vhorreur ^f^ la rage\

~ Si tfoyent'cbmmméfiterip»

' Cefoiit bien d'autres Feftesdtîe cellesdê vi!-*

lages ,& d'autres liure'es que biétie'SjVercès/ou 6-

rangées > les cotrleilrs en fonc d''orclinaire rou-

ges, vx inoamade^. Se plasjiaiureïlesqu arcilictel-

ies. Mais ie penfé o'uyr ençôf mon Aftro'nornitte

grQrntneler5& t^ie preffer d'a&iré 6c'd*expedino.

Hë l comment, MaiEre Guillarniièl Vx>ulez voin
plùrort: me laifer de vôiis euteiiàre, que vous ea-
Huyer de dilcôiinr ? le çroy que v^ôûs eii âueztan^

çbft a^lTez dit^pioiîficcopli^^ voftre pfomefle filins

Xkàtme tçnir 1e péc en l'eau ,'vq;us iaiâtes en yo^
ftté^àjî;en:daiic dés'retrôgadesJErqp eScçeffiuqs^piii^

quyuiieu d'EuSii'cer d'vn dèSé vous', jeiv défçen-

3èz quatre,5tjprëhëz plaifir éxtréménientvà faire

desparenteses.gr^adilIia^iTQiiémçviode^^^^

cez^d6ne vn peu i^oftrè.cb'ncïi^ me danez
quelque tréuè',||dur^m
èàrvous nxèfit?ôuù'^lûtim^^ ^Ç^YlH
3g>emô ftlieii e'jV*^ V"o lis li'erf. airvWi^ vne iriblmé

Cînoje] ou enuirolV, ^^htyôus hi clDoraiVlé^^ a vous

cftire par yosfo^flâ£qSâ:hDéré'M

oÛeaévt>Ji5Vfôftsfla1:têcie-V " ' ' "^

' -^^'
* -"'Cokàm^-'û^i"^^rosis akoit ayeux.1

i''o^«r ^!. tendre 'Vos meruetiles^ ^
'

Gardez de v^us crowbJer3]VJt,&,aduiiez^\cëqTO

y©j^ didesJe cfôy'^ïiè'Vo&*M\^n^m^ eJo-



jgmcç^dc voftrç, ApQHj0ji Aftrolog^nt^pirend logis

maiiTtenant en Ja» Jpgë Mercuriâlfe,, tant voftce

J)oioi;iques,&.^URC|^3recsdadalatçufes,&am

^pi^ei^fe^ couït^fUeS;^Q de ma
piam€,& lé fil f}^4{pix4eiïein : afin d'erpargner la

yerite, voi^^ çoma.\\iint de ce que i'ay die » fans

m'^ff^rgîi* d'auaiit^ge^ Bien do9C>puis que vo-«

ftre deÏÏr ruplieapf.,ten4à cda ,ieiie vevix pas éi^

cj)n4uir,e yoftre oiandiagj^ • 'voq.^. .ïc.a,uçz^ demaa-

d^K ^op g^aciei^/emenf,pQUr€ftre refuf^iivgrate^

mencueni-eny/f^ a^çfger feruice pa^.qua^cie ou

ri 11q Pip es, icm Qts.;[ çe|) çiiâant s'il ;v9ps ennuye,
amul^Z;y6usà,yianter ou dxprmir , pour; vaincre

rpifi'ueté ; a,utrice. de^tous vie es fp^v^j^iqn'/Çi^m^Or.

fez £uelque/4]5?ifnaçji à,fin^^^

EBïe yeiouces iés^frmbUç5rpiedi.SiQns, oui inliiC-

!SÏl^f^î^|v ^^feip^is peuVclâjr^
parpatl|mçt;,enBf^^^^

^pfoiJl^ë g<:.xuyneeiqiie par elje rpcftHe, jnarq ue

fi\K iÇ:l^\ST^ . ^)^i^,^pt^fg denioi),difcours.5 tDô]^.

long Se trop aigre îiu gofiéi: de Tes oieilles, lugeviuc

C iij " '
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à levoirqu'il e(l derhumeurde ces perfbnnes qm
n'ayment l'éloquente amSroiîe qu après que le

moule de leur pourpoint eft rond de biérembou-
ré. Sus donc,aclieuons ct&ett0.cè\^eù cotnen^

çons d'autrèi .en cotant quelques iiouuelles tioiu,

ûeâutez gàillàrdifiques , pout feîtë creuerde rîre,

& mourir dè&irti , (î on nedtffiçîyeuant jcoiïimé

âifent les enfaraè ians fôUef ,'pcfifque auffi bien

céntliures defôncy nevaHêtpàsVnè oncedefàC
franr&quvrie gibecière plâiie d'ennuy n'acqUit^

te pas vil dtïubleye debté,. Ékfih'&onc ( mohM»,
Aftré

)
puis cl ôhd'qoevous eftçsadeniy efmeUjôC

qua(i porte à quitter voi anciferils'defreinsiiSé afcti:^

dinifiques fciences, ie voUS cônfeiUe entièrement

de les delailTer du tout , Ôc riepôilir faire vpftre e-

ftude éri fl Miit ïreù,ny méfiiie^ dempeEtir lei

cordes 'dè'V6:èjpreteM*tions dansrëntë-iaffeur^é.'tfl

ces cernés ceuqiies, de'peùrcèe rl*y poucipir tôti^

eher,ny d^ëiiaïtirerquelqueJifcite ou f^a^r&i<Së

commodjtéf'ë:'éonîàié vous itauez,;il y^^^^

fe^çs infaiiiiblè's eh la femairté j'c^ii li Eii1tféft:i:*qér

pagniepour êlitê agreàble&'Biën reçëUrSi' ei'ito^

"que la qmdra^géÇiine iîpus t^lbilne onplntdft 'c6^

ftoye , & quëïe ris j^àuliie tbmrHë faiiàefyttit âë

requefte^le'Éairermë ne dut^'pas^i^^

la vigileîai fe;.iïëfitit , aiti1?q¥e4^^E>trttUiicbfe F^

Sâmedy <,^-çafnme diferitliç^ bons' go'^^^^^

crhair ntïàrtit'M^ébarrton àBieàu' tna^nger duris^,!!

ise Vend' pas lé niu(eau (i frars-fetiP^que quailM'ért

àffi-fté d'vnboii^r^s& gras
r

^
,

I rî "'><-»?
'-i
',!'

chappon 'duMâisioâ



^c Loudun. C'eftpourquoy M. & amy, tantofi:

îe defire pour voftre bien Se profit ; corne le mien
propre

(
puis que le deuoir de chariténaturelle ôc

humaine, oblige vn chacun de sencre-confeillçr'

&:roulagerrvn;iautre , tant en genre mafculin

que féminin) quevousquitùez toùta fait toutes

ces prédirions imaginàtionnéeSj tapîtes ces co-

gnoilïànces 6c operationsplaneticulees* comme
foîiquejiunatique,Mcrcurilque,Impitique,Vene-

rique5& fiir tout 1^ Saturfâiqu^^pource qu elle eft

plusloguequetoutes les autres àfairerintegrité

de fbn cours rechignard^ dans les Cieux ceruel-

liqucs,fuiuant le rapport<îe ces refueurs aurheurs

derantiquaiileté:è:msfincment que vouslaif-

fiez auili généralement la nation des effi(51:s &
gouuernemetisfignificaux , ou fignifians (ans fer-

gens ny records: De ces fignesconceus& enfan-

tez dansle chaton du coftre de ces anciennes cer-

«elles, 6c donnez vous garde d'eflirevoftrc de-

meure es domiciles de ceux-cy .-particulièrement

comme du verfèur d'eau^prenez plutoftceluydu

vin y du Lyon pour (à fureur , 6i fierté : du Tau-
reau à caufe de (à corne î du Cancre ^à caufe de fà

cuifàntemorfure: du Scorpion, a cau^ de fà pi-

queure , du Sagitaire , à caufe de fes traids : des

éemeaux ,à caufe qu'ils font deux,& partatplus

fbrsquVn : Pour leMouton,^: les Poiiîbns:mais

que tout {bit bien cuit, rofty oubouilly,il y aura
moyen de s*accommoderauec euXj^ den tirer

du profit gorgial. Quand eftdelaVicrge,^ardez

de la gafter^nyd'cfHeurer, fur peine de violence,

eu csis de refus Se contredit ; <5c d'être furhauiïè



d*vue toifeou enuîronjpour voir ie phis Ioiii|, 5é

ikire la mouëàchacùn,iionobftant cous àppea'ux

quelfcoquesîEt pourla Baknçe, gouiiernez^vous

y touiiôiirs (fe mefûréiloyaum^nci?^ fidellement

rommé vn bôil rn-archaiîd iàiis reproche,& fens

auaïkérTur peine fpirituelleiàÉitite de ce fairet

pource qvtQ celle oÔeGè èltirtcogiiiedëau tempo-^

rel,& fur ce faic, faiforis ^ chanter à noftre Mufe
quelque caupler* '. îi'

Loffence €}Hiàe tons é^AftHè^•/

Opi par bon ufmoignagefcesCè)^ - -

Eflchàpiee appertémehti

Aïais celle t^Ht du tontefitHè

StreeelleCyOnincognuè

SjlpHmeimiJîhhmenté

Hé! M.Guillaume jpeiîfez à voftr^ protneiîlt

& à la teneur auffi >afin qu'à &utede ce , & que;

fruftré d'icélle,vous ne commettiez vne o^nce
qui vous ourdiflè vne punition conforme, ou se-*

blable à voftre diélon ; Il ne faut pas reprendre

pour faillir, ny accuferpourabuïèr: le vousibm-

me doc de voftre parolle de naguiere, par laquel-

le m*aués promis dé vuider d'ai^ircjôc demédi-
re dire en brefà Dieu ,M .iufqu au reuoir. Ex ce-

pendant vos paroles^font /aiis exécution , & vos

efFeds fans demonftratiôn : N'eftoit quei'attens

la prononciation de voftre fènten ce, ians fairevn
'filongplaidoyéjie vouseufîe plancé-la pour re-

uerdir,&vou& eulfe quittéla^auffibiê que ie veux

faire mes pronoftications^s ils ne me veulêt pro.

noftiquer quelque bonne fortune, (oit dVn Eftat

de gentilhomme de ^.ou loooo. li.de rente oude

quelque



eîquc bénéfice d'autant ouenuiron,niaisren

defire pluftoft la fucceffion & jouïflàncè, que l'd-

jpinionoii lapparenicejpuisquele fuccés àes ef-

perâces Horolcdpeùfeis, eft plus dbutablè que ve«

ritable: Ha ! dàjCbUragejVbus voila prefqlie con-

uerty , & (î la refolution fuit le dire, vous le ferez

du tout : fi vous faiteis auffi ce t[ue vous dites,bien

Vous en prendra jauec vn bon adbis que ie vous

donneray (où pour les voftres s'il m*en rbùuienr^

pour baftir Vne bonne fortunè,6c fur pliiè d alfeu-

ranceqUe fur le fond einéfc de vos influences, lef-

qùelles foht toutes trompeufes & auffi incertai-

nes que muables6c tournoyantes , ôc n*éftoit ce-

île véritable ttiutabilitc& mouueinét incoiiftanti

ic me lailïèrbis pcrfiiader à Ce ique ce fixain va direl

La hdle^ hautsfiience

DeraftreufefrtHoyance

JM efàip ^Hafile cœnr^

Et nefioitfapiperte

îQjii la fend oreyfl eflrîe

ieferais j4firoiognetir ii

Vertu-go y , M . Guillaume, vous frappez bieiï

viuement pour vbftre aage : vos coups touchent

îuftement,iufqu'aumitan du milieu du centre du
coeur de rafïaire5Vbus ne donnez pas du plat vray*

ment , inaîs dé la pointe fubtilemen t, & mefme û
àfprement que telles picqueures font perdre cou»

rage aux plus courageux , & ardants de combatte,

& de battre iufqu'au mourir, la defFencé de ceftc

hautaine fcience: mais de par DieU enuoyez moy,
êc pour ma foire, ou eftrcnnes,donnez moy d'vn

alloyau àdef-jeuné,bu d vn aUez vo^-en, c cft fais

D



vous eftes traî^^éjpenfé^fiotté , & cftriîlé , èc n^â-

liez plus que faire icy, voftreproce2efî:vuidé3&

fans defpens départ &: d'autre , fors ce que Ton
aura frayé & defbourcé, pour la pouriuite &
conteftation de la vie ,& de Jà viottê qui iê paye^

roitt par hioitié attendu la matière ,& la caufe du
cas : ou bien que iaille tenir compagnie à Guéri-

don 5 en fes beaux petits voyages, C'eft bien di<5b

ie le veux, e*eftkraifbn,ierentendsainfi,& vous

Faccordeauffi cordialemet^amiableinentj te affè-

^i6nemét:ie vay rêdrelcs derniersaboys du tref^

pas de ce differend^Sc en former d'autre;J,d'autres

eftoff^: car le changemét donc cotentemêt. Eft ce

pas bien diâ:fouy,fai6i:es-lé donc, & à defpefcher^

foyez prompt ,1a trop longue attention fai^t per-

dre ratfeâ:ion,de chofc trcirdefirce,commecefte-

cy eft de moy ; haftez vous donc,ie vous en reprié

de rechef ,& d'abondant fans continuer vos ex-

ploits, &: prolixtes procez verbaux de 1 art Horot
copaute. Cà i*yvois,ce]à vaùtfaiiSt, jnevoylà ja

fur les bornes Timite oulizierc de la pieceîau bout

de Taunc faut le drap : mais ie ne puis prefque

trouuer la fin de ctft e- cy , n*y trouuant que des

circonférences infinies, qui ne font que tourner

fansceire,tantie mefuisendedâlë ,& quafi efgaré

dans ce l'abirinthe J^ ftrologifique,li en faut-il for-

tir. Puis que iefuisfîpres deriiîùe ?A quoy tient

il donc que vous ne vous diligentez d'auantage>

fans me faire icy decrépiter ,aux eicoutes de vo-

ftre définition ,& de ce qu'il faut que iefacepour

x'amafîer quelque cbappe cbe^tte . ou attrapper

quelque jiçviegoûteux, en ioiiaait aux barres,©u



i la cro(ïê,peîi(î^c cefte queue Hîuçrnalîe?O r Cus^

ou orçà, ii'imporce l'vn vaut bié rautre,me voilà

tout preft pourcotîtencer voftrefouhaiç, quel eft-

il ? quel il eftjCftes vous encpres Cut ces demandes
là, ce ii'eft pas pour acheacrque comméce.r: Ha!

Monfieur, ie m'en fouuîent mais laiflTez moy vu
peiî prêdre halaine,& le droidl chemin de mes in-

çentions,ien*ay plus que deux ou trois filabesà

dire,entremeilees de motsfuccins ou enuii'o.C'eft

que ie vous veux a3uertir,de ne poït quitter la pi-

fte deslicites eftudes & honeftes fciences^mais de

îaiiïèr ccquieftruperfluspipeur,& preiudiciable

pourfby, &pourautruy. Et pluftoft eutrepren-

dre &pourfuyurecequie(l bon ôc vtile, loiia«

ble & profitable. Etlionnepeut mo,udre en vu
Moulin, qu'on voife en lautretcar tous les hom-
mes nefont pas deTlfle^e Ruac , ou Ton ne vie

que du vent,portât touuoursibrces foufflets,à la

ièintures, comme on fài6l: des efcarçeHes en ce

pays icy; maille François pour parler fàinement,

veutfripper la miette,&briffèr à fouhait quelque

^emps qu'il face, ou bien, il ne dit ou ne fait rien

quivaille,&:n'anôplusd'efîe(5t quVn Balo deC
enflé/ Mais eft-il plein corne vne VelTe fonnâte:

il ii'eft rien de pareil : Hé quoy ; toujours 3ç

ùm ceffc vous vous mocquerez de moy ,ie m'eii

vaydoncvousdireà Dieu, Reprendre moy-mef^
me cogéjpuis quevous ne daignez me lodiroyer:

Hé M. G. pour^amour de ce que vousaymés,

ouend'eipitdccequevoushaylTez, dônez tré-

uc ou Paix à la guerre que vous me faites: ie vous

liarelacarteblaftcbe, ôcnxe fubmets à tout oui
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gcAiicîe partie de^e que vous vouctrez,poumen

quéie forte fouiaiiietnéc dç vos maiiis,vic & ba-

gues fâuues? Allez ievouslepcomecs, pbarueu,

que mepcotneticzqu'à radu^euir, Et auflî^ dés a

prefènt,comme pour Iprs, 6ç déslors,comme des

^ prcreiit,vous ne ferez,iî,ycQpo(èrez,ou faire im-

primer,iiy compofe^ Almaiiach quelconque ré-

ply de prédi fiions controuueeï^ de Centuries a-

co (lees,po ar efïrayer les peureux,& attraper ar-

gent comme trompeurs: A/|-iistrop bien de pure

ôc limple Calendiiers pour le feruice du public,

fans pipcxie aucune. Or pourl'intelligéce de TE-
pa(fle, qui eft de çognoiftreles Lùnai(bns,tous là

fçauent quia(i, particulièrement les hommes fuC

fe.nt-ils illettrez^& ce, parles reuolutios $c muta -

lions ordinaires (Sciournalieres qu'ils voyent Se

çognoiffeatçHézeax en lears SpHeres çoifF^es ôc

attiiîjes. La Lune eftant prelque toufiours an

domicile de leur maifon,& piuscnefa plénitude

qu'en foncroi{rint,oudecliii,qui ne levait bft i-

gnorant,& qui ne le voit,eft du nombre des trois

centjtant la chofe eft euidête& couftumieres en

tous ou pluiîciiis lieux: touchantla letcre Dorni-

îiicale.Q^i eft cequ ils ignoreîles plus moiridrésî

&{ans fçauoir,la l^auétautat ou plus que les plus

adroits enle6kure,principalemet pourccque c'eft

la vueillc du Oimanchcie dernier iour niaigre de

la iemaiiie, Se l'vnè des deux feftes, couftùmiere-

ment célébrée en icel.le. Se particaliérement du

mince Peuple: En ce qui eft du nombre d'or, &
Jacognoiiïàncede ce(tereigle,ie ny puisauenir

çncor.Ç eftvnOs fi hàut,que ie ne le f^aurois prf'



3©
dtepourle mordre & ronger. Mais ce qui me
reconforte , c'eft que ie ne mis pas (eul. Et com-
bien quei'ayeeftadié aucunement, & aflez de
temps en la fcience Euclidique-E^c que mes copu^-

taciàns comptées Ôç calculs foiêt toiilîoursen er-

reurjll yen a bien d'autres,quiy font empefchez

que moy,encor qu'il tafchera de piper la calba-

ftre,& tirer le b5 bout à eux. Se sas celle adioufter

iouftraire,multiplier»& partir ; Voire tailler , êc

roignermon Oye^ ou mon lars, de peur que
i^ayé des plumespour mefaire vn bonnet tampi-
narnboulien.Ié ne m'en foucie pas, ii*y mefme
quand ils (buffleroient tant qu'ils pojirroient (cS-

me beaucoup font) dans lès yoilles (Je leurs aua-

riceSjpour entrer au minières indiennes, uns for-

tir ny perdre terrb,ie fçay bien qu au bout deleur
"^oy^ge Se deleur finglage ( en la mer Meditrera-

nees)il ne paruiendrontiamais à la Ionique,pour

y trouuer le vray& naturel SablofOn ne defirou^'

yre pas de la forte la vraye terre Guineâs ou Au-
pliiri que à nauiger Ci ayfcmët? leur bource y fait

pluftoft n^ufïîage que leur petit vailTeau humain
auflî tel trauail & labèure,eft ordinairement Èins

proific &cuillete,& mefme lafemcce qu o y mec
ne viçtiamaisa perfe6tion,ains eft tounoursfuie-

6te a la grelle ou gelée ,& au lieu de bon bled, ne
trouuent que de rYaroye,ou du grain corrompu
&mauuais. Sibienqueceftefciencelà,n*eft non
plus de mile bone & certaine,que TAflronomio-

lifique 8c Predidionnaftique , s'en donne garde

qui voudra,accendurifttereft,&' grand preiudice

qù'encores ceux qui (îabfoibent ôc engouffient
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fii'vixe gîoaÊotiue&ffoiirmaiiJêauaricét Mmi
quoyjchacu n'a pasàu iiaiflàiice pourafcendano

Horefcopique) la Plariettedelupicer (commedi-
(èntnoscoiiftellateurs) il yaplus de Luiieaux, Se

Meccuriaux que d'aiicres,&:deSaçiiiiias,au(H, qui

nerefueiK,penfèm,&fongenc,qu afaire vue. Nfe-

tamorphoie delear natarcea autre cac ilsdefdai-

gaeatleur qualité ^cqraine fout Saturne , Mars,

êc autres qui pou(îez d'eiiuie 5c d'arnbitioii teme-

raire,veuleac defarçonner Apola ôc Diane , pour

ç'afToirealeur lieu, ôc leur faire quicerplacerais

à chacun lefien , c eft le droidt aaflï , l in corrupti-

ble laftice naciirelle fÎQppofe;5c veut quechacuii

fè tienne en fbneftat , fans (e troubler ny querel-

ler , ny mettre en feu& en colère , pour anticiper

IVn fur 1 autre ,Sqr peine d'abus, de fraude, &
d'amendeexemplaire :En voyci vniugement ve-

dfiçal^qui ne fera point hors de propos que i©

çroy.

Celny fHiventmal Àpropos

Dj* prochain tronbUr le repos^

Ettuyramrfon héritage

Sans raifonfîffansequitij,

ji, la fin ilfe voit traita

Deblafmedehonte&domm^g^,
Bft -ce tout , tout eft- il dit , ily a il plus rien d^e

^as ou de maigre,àprefent pour nousacheuer de
laouller àc remplir la pance , & l'orifice de noftre.

eftomachintelligibilifiqup , Nousauez voustan-

tpfta(Iôzle{Kué,{àu6né,laué éc relaué depied en
<çap>Ny a plus que faire, à dke,& à redirepour en

&ire rapport aux chamb^afl^ndentes& delTentes^



èr ciî atioirarrcft^ormnt tonteMcffinces predi*

diues, fur les peines qu'on arbitrera? ouy c eft biê

<éit,Ôc ce, toutesfois fans difcontinuer, ny retenir

le cours des bonnes & louables e(liides,& non
ftiiuré cellckou Ton a pprëd,ce qu on ne peut fça*

uoir afièurémcnt, vrayement& indubitablcméc,

i&aducrtifïèz aufliltTreur Drogueniar bu Drogue*

âmes, deiargonnerSd raniagavnchâp plus beau

i&moins lugubre qu'il n'a fait dans fon dernier li-

ure de Chanfons, plains d'Aftronoincnterics Si

prcdidionalles rcfîieries , & qu il ne caquette

plus en PiCjOU en MargotjEt qu'ils ne nous viênc

plus prédire en Gamorifte ou Gomorifte tât d'af-

trcufes pauuretez ôc triftes calamiieZjOU
( pour

hiieux dire ) defaftres fantafiez& recherchez fol-

lement dans la Caie Lunaire dçfts imaginations

pour donner au Ris du cceur des vns , Ôc de TEau
aux yeux des autres , ôc fur tout des aigriottcs à

ceux qui notamment croyenten lifant ces beaux

Concepts faits à plaifir, pour acquérir le rcnô d'v-

nique enfonfçauoir Almanachiquementheret»-

que. Et qu il corrige auec Tes difciples& partifans

1 erreur de fès comptes mal drelTèz & articulez, Ôc

tenus en fouffiance àccflefin: Me doutantqu'en

la reddition d*iceux,il y auraplus de recepte a Tes

dèfpensqucde miferesvallables5& luy dites auflî

que le Secrétaire impérial Ôc loyal ,nous en récrit

bien d 'autre forte que luyj& côbien que TesEphc-
rimeridesfôictobfcuresque nousauôs Dieu mer-
ci de bos expofiteurs,& feurs interprètes pour en
cfclarcir les obfcurités. Et que depuis Taduene-

ment duSauuciudcsChxcilicns^Yiay Qioy^is,



les&ux^tropéurs Oracles n'onteunynedoi-
uent auoir lieu,non plus «que Ces abufifs adùis qui

BOUS deigailIardifïèiittoùs.Et partant (^pourcon-

clurre ) qu*il face déformais fonncr les cordes de
^n inftrumét Sphcrialjplus ioyeufemét qu'il n'a

fait,de crainte qu'on ne le face barragouyner co-

me vn Gafmore ou muet, & Ces Efçoliers pareil-

lement en pareille harmonie? A peine des peines

que ie lailîe a dire& £aire,&à Dieulàns vous d©i«

plaire auec ièsfouipirs ParnaiSens.

reqveS te a die V.

"Pitufarfa tcttte-f>uij?ahce , l'ay regret de voir ehctre

Treferue^ garde la Frane» ^el'Home{ en cela pecorej

J>etouttrtJiedefarrcy, uibn/aniduttemChreJUtn,

Et farfa bonté celtque ^'^0*g* » ennuyé^ (^ dtfolé

J)onnevnregnepaoji^He ¥«ur la prediSîion fùlè

A nofiirê petitgrand Ko y, D'vnfattisAJlrçlogims

FIN.






